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LE CANARD

Monsieur le curé est pale.. il se-
rait l'auteur du crime que ses
traits ne seraient pas plus décom-
posés.

L'agent fixe davantage le prê-
tre : le mot de Dimitri à réveillé
son instinct de policier. S'adres-
sant à l'abbé Kobiloviez :

-Monsieur le curé, lui dit il
nous sommes loin de vous soup
çonner ; mais votre absence pour
rait être mal interprétée, dites-
nous seulement où vous avez été,
et cela roue suffira.
• A cette demande le curé se
trouble bien plus ; il a promis A
lemployé russe de garder le se-
cret, et de ne pas le compromet-
tre. Après quelq'ies moments
d'hésitatioD, il répond :

-Messieurs, je ne puis vous
dire d'où je viens ; mais je protes-
te que je suis innocent de ce
crime ; le coupable, je suis per.
saadé, ne tardera pas a être dé-
couvert,

-Monsieur le curé vient an;
doute de l'église, insinua l'orga-
niste.

-Oui, je viens de l'église.
-Et pourquoi êtes-vous allé à

léglise à cette heure de la nuit, dit
encore le policier? Le curé garda
le silence.

-Pardonnez-moi, monsieur le
curé, dit l'ag·mt de police avec
tristesse, je suis obiigé d'agir ;
mais c'est dans votre intérêt que
je preds ces mesures. Quelques
hommes resteront ici avec vous ;
les autres iront avec moi à l'é-
glise.

-:.Quoi donc, s'écria le auré,
vous me constituez prieonnier 1

L'agent de police ne répondit
point.

-Dimitri, dit.il, venez avec
nous.

Ils s_ rendent à l'église; Dimi-
tri guide Pagent. La perqnisition
est d'abord infructueuse. . tout à-
coup le sergent die police s'arr8te
stupéfait ; les assistants demeu.
rent imobilo d'dfroi : l'organiste
à trouvé, caché derrière Fautel,
le fusil du curé, fratchement dé
chargé.

Il fallut bien se rendre à cette
preuve accSb'ante : le curé fat ar-
reté et conduit à la prison.
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de rapilité, que le pauvre curé
r'avait point ou le plaisir de ren
trer en lui-même, de se rendre un
compte exact de la situation : la
visite de Petroviez, le meurtre
inexpliqué, cette accusation sou-
daine, cette arrestation si peu mé-
ritée, lui semblaient &fre un songe
pénible, qu'il therchait en vain à
écarter. Mais lo-eqe la porte
de l'humide et ténébreux cachot
se fut refermée sur lui, il fut rap-
pelé à la réalité, et fut un mo-
ment accablé. Ce découragement,
toutefois, ne fut pas de longue
durée : le témoignige de sa cons.
cience, sa confiance en Dieu, ra-
menèrent bientût le calme dans
son Ame : et q'iand les premiers
rayons du jour vinrent percer les
ténèbres de sa prison, il les sc-
cueillit avec joie comme l'annonce
d'une prochaine délivrance,

Cependant l'abbé Kobilo7iez
ne parvenait pas à s'expliqner les
divers accidents de ce drame.
Qael pouvait avoir été le meur
trier d'Ivan ? Ce jeune homme
avait il des ennemis dans le vil-
lage r Et lui-m8me comment
était-il impliqué dans ce crime ?
Comment son propre fail avait-il
1.u servir à l'assassin ? On l'avait
donc enlevé do chez lui pendant
ron absence et ensuite caché dains
l'église : tout cela ne suppoýait-il
pas une connaiseance exacte de
sa maison et de léglise ? A toutes
ces demandes, le nom de Forge
niste Dimitri se présentait à sa
pensée ; il pouvait être ennemi
d'Ivan que la nièce du cut é lui
avait préfé:4 pour époux ; lui,
d'autre part, connaissait parfaite-
ment le presbytère et l'ég ise. Le
curé sentait une conviction i:ré-
sietible s'emparer de lui ; le meur.
trier, se disait-il, c'est Forganiste
.Dinitii ; aussi lorique la porte
de ea prison s'ouvrit et que l'or-
ganiste lui-même parut soudaine-
ment devant lui, il poussa un cri,
comme i l'apparition qu'il invo
quait, venait confirmer ses pres-
sentiments.

Dimitri était pale et abattu.
-Monsieur le curé, dit-il, je

sais que vous êtes.. innocent.
J'ai à vous confier une chose im
portante ; je désire que vous rec -
viez ma confession.
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